
A L'OFFICIEL 
L A P O U C E M O B I L E 

Ca décret suivant a été publié nier : 

™)t!?-H**r- T n e 9 t l n a * » n * douze brigades règte-
naies de police mobile ayant pour aû l s ion e x S ï 
s w e de seconder l'autorité JuSïc ia lredanï tons-
chercue et ta répression des crimes e t d â t i t s de 
droit commun. 

Leurs résidences et circonscriptions son t fixés* 
oomme suit : " ^ «•**» 

i r e brigade. — Résidence, Paris. — Circoas-
çnpt ions : Seine-et-Oise, Seine-et-Marne, Eure-et-
Loir, Oise. »«-«•-
. t a Çpsade . — Résidence, Laie. — aroonacrip-
Uon : Nord, Pas-de-Calais, Somme. " ~ — — v 

Se brigade. — Béaioenoe, Caen. — Cireonscrip-
Woas : Calvados, Manche, Orne, Seine-Inférieure. 
Eure. 

4e brigade. — Nantes. — Circonscriptions : Fi­
nistère, CAtas-du-Nord, Morbihan, Ilis-et-Vilaine 
Loire-Iniérieure, Maine-et-Loire, Mayenne Sar-
th», Vendée, Deux-Sèvres. ' 

i e brigade. — Résidence, Tours. — Circonscrip-
itons ândre-et-Lotre, Loire-et-Cher, Lotrei, Cîitr, 
Indre, Vienne. 

6e brigade. — Résidence, Limoge». — anoone-
criptions : Haute-Vienne, Corréze, Creuse, Can­
tal. Puy de-t>ome. 

7e bngiide. — Héstdenee, Bordeaux. — Circons­
criptions : C3iar<a-.t«. Dordoone, Cironde, Cba-
rente-lnlérieure. Bassee-Pyrênées, Lande», LoVet-
Caronne, Lot. 

Se fartaad?. — TV'-wîence. Toulouse. — Qroons-
cnptioris : Ariege, rlRUte-daronne, Tarn, T » m -
et-G*ronne. O r s , Hautes-Pyrénées, Aude, Pyré­
nées-Orientales, Aveyron. 

9e bricade. — R*i<1«noe. Marseille. — Clreons-
eriptiens : Alpes-Maritimes, Var, Basses-Alpes, 
Bouehes-du-Rhtne, Vaucluse, Gard, Lozère, Hé­
rault. 

IOP rtrlga/le. — •taatdeaee, Lyon. — Orcons-
ertptions : Ain. Loir». ftMne. Hautes-Alpes. Drô-
me. Isère. Savoie, Haute-Savoie, Ailler, Haute-
Loire. Sn'ino-et-Loire. Ardéohe. 

I l e brigade, — Résidence. Dijon. — Circonscrip­
tions : Yonne, Aube, C6te-d'Or, Haute-Vtaj-neJura, 
Doubs, Haute-Saone. Haut-Rhin, Nipvre. 

18e brizarie. — Résidence, Chalons-sur-Mame. 
— Circonscriptions — Marne, \ i s n s , Meurthe-et-
Moselle, Meu-e, Ardennes, Vosges. 

Art. t. — Chaque brigade est placée sous les 
ordres d'un commissaire divisionnaire de poltoe 
mobile ayant juridiction sur toute la circonscrip­
tion, nonurnî par décret du. P l a i d e n t de la Ré­
publique. 

Seront répartis entre les douas brigades. seJon 
les besoins du service, trente-*ix commissaires 
de police mobile, ayant juridiction sur toute la 
circonscription, nommés par décrets «lu Président 
de la République, et cent vingt agents portant le 
titre d'inspecteurs de police mobile, nommés par 
arrêtés du Ministre dé l'Intérieur. 

En outre, quinze inspecteurs de police mobile 
aont attachés au contrôle gênerai des services de 
recherches d'ans les départements institué à la di­
rection de la iftretê srénorate. 

Art. S. — l e s traitements du personnel sent 
imputés M r l e chapitre 48 du budget du minis-
Mre d • 1 intérieur : « Traitements des commis­
saires de poVce. indemnités de déplacements e t 
autres •. 

Ils sont déterminés conformément, aux indica­
tions <J:i tahleau cl-aprés 

Commissaires divisionnaires de police mobile ! 
6.000 Ir., 7,0iiO h-,. S.OWi tr. 

Commissaires de police mobile : 3.400 fr., 3.600 
tr., 4.S00 tr. 

Inspecteurs de polîce mobile : 1.900 fr., 2.KJÛ tr., 
t.60û fr., 3.000 fr., 3. MX) fr.. 4.000 fr. 

Les indemnités de d'êplacement et de séjour 
son1, réglées sur production d'états justifleaus 
conformes au modèle numéro 1 annexé h la circu­
laire d'J Ministre de l'intérieur du 15 avril 1905. 

Art * — L'avancement ne peut avoir lieu qu'a­
près un minimum, passé a chaque traitement, de 
trois ans pour les commissaires divisionnaires, 
de quatre ans pour les commissaires de police 
monilc. et de quatre ans pour les inspecteurs de 
police mobile. • . 

Art 5 Les inspecteurs sont a abord nommes 
Inspecteurs stagiaires. Ils son» titularisés nu bout 
d'uii an dans leur emploi, s'ils ç/nt donné satis-
îaction par leur conduite et leur manière de ser­
vir. 

Pendant la durée de leur «ta**, ils reçoivent un 
traitement de l.«0O fr. soumis aux retenues pré­
vues par l'article 3 de la loi du 9 juin 1853. 

Sont affranchis du stage les candidats qui 
comptent deux arts revota» de rancirons, comme 
egents de tous grades, dnns ml service réaulièr». 
mer.t or iarmé de snreté d'une grande vtHe. 

M. Falvre. commissaire qivistonnaire. est nom­
m e chet d* la deuxième brigade, a LILLE. 

THEATRE-KURSAAL DE LILLE 
succès de 

qui, choque soir, attire 
Continuation des . . 

MADAME SANS-GEN 
la foule « a Kuftsaal. 

— Dimanche 26 janvier, matinée d» famille, a 
3 heures ; e n soirée MADAME SANS-GENE. 

TMERHE CHARLES V2EÏ 
Soupers, W H saaaas as * , « w a t t » , Cssoaasaaai 

THÉÂTRE DE L'UNION DE LILLE 
Direction : LORMEL. — 147, rue d'Arras, Lille. 

Dimanche 86 janvier 1908, représentation a 
grand spectacle : LE MEDECIN DES FOLLES, 
grand drame en 13 tableaux, par X. de Mootépin 
et J. Dornay, le succès célèbre du Théâtre de 
l'Ambigu, de Parts. 

Le spectacle sera terminé par un grand succès 
parisien : LE BON JUGE, pièce en trois actes, 
d e M. Alexandre Bisson. 

Bureaux : 5 h. 1/2. — Rideau : 8 heures. 
Location ouverte comme d'usage. — Supplé­

ment 0,05 centimes par personne. 
Apres le spectacle, Tramways dans toutes les 

directions. 

C-1TAPWHK. Ot»f»ftS f aSSKMU 
S U 7 F O C * r i O * S , W , - C i l i l M e g r 

* CLEÏtf t Çaerj. S> , B* 9*utt-M^rliD, Parts. 

Théâtres, Fêtes et Concert* 

GRAND-THEATRE DE LILLE 
Ce soir, i i janvier 1 » 6 . Ire représentation ire-

ansel de LA CIGALE ET LA FOURMI, opérette 
rn 9 taMeaux. de MM. O.olvot et Ourvi, musique 
1 Audi an. 

Le spectacle commencera par LE» DEi-X 
SOURDS, coraedia en un act?, de Jules Moi­
neaux. ' 

Bureaux : ; heure*. — Rideau • i a. 1/s. 
— Dimarichc !6 janvier, matinée de lanulle •' 

prix rsmirts, comptisée de trois parties. 
Ire partie Projections cinématofjrapiHqucs. 
«e parae : Les Miscrullcs,. drame M Vtetor 

l l u s o . 
3e partie: Proiections c'rfmatogrttphiqMet. 
La Direction informe que, s'il la durée du spec­

tacle. Les •.fiséraWes commenceront exactement a 
» heure» 1,4. 

Le soir, représentation exiraordinair»'. compo-
s e e * 

1." LUCRECE DORG1A, drame en I actes, d e 
X'ictor Hu^o. 

2. U \ FILLE DU REGIMENT, opéra-cbmiquc en 
2 actes, de Dom'zeUt. . .. 

\ UN LYCEE DE JEUNES FTLLES, opérette et» 
4 actes , o'e Gregh. 

Bureaux : 5 h. 1 ,'V. — Rideau : > h. 3/4. 

BRASSERIE UNTV19WBLt,B (Casmo d e s Fa­
milles). — M. Ch. Boucher, directeur-proprié­
taire, place d u Théâtre. Lille. — Tous les jours, 
en matinée et en soirée, grand spoctacle-concert. 
Au programme : Les Edmun's, trio gymnastes ; 
Kltng. jongleur comique ; Davray, chanteur de 
genre ; Mme Olga Mareelly, cantatrice ; Miss 
Xifor et Criéri, original sauteur comique: Mlle 
Clo d'Arté, chanteuse de genre ; Les Nieolétos, 
l'échelle aérienne tourbillon de la mort ; Alice et 
Rossât, spécialité d'équilibre ; Nandine, chanteuse 
danseuse. 

Prochainement, nouveaux dé-buts. 
Chaque représentation, deux grandes séances 

de cinematogrsphie. l'Universel Cinéma, direction 
Bazin. Toutes dernières nouveautés. 

M. Boucher Informe le public que des matinées 
ont lieu tous les jours, de 4 ;V 7 heures — Entrée 
libre — Dimanches et fêtes : entrée 0,50. 

Brasterie Universelle. — Restaurant de 1er or­
dre. Cuisine soignée. Plat dvi jour : 75 centimes. 
Plat du soir : un franc. 

Cirmelii et "mema gratis tous I . j . : Gileriu Lilloise 

A MEDITER 
« L e p u b l i c s e d e m a n d e p a r f o i s 

p o u r q u o i M é d e c i n s e t P h u r m w -
c i * n s s o r t e n t s i s o u v e n t i n d e m n e s 
d e s é p i d é m i e s ? 

« C ' e s t p a r c e q u ' i l s n e b o i v e n t 
c o m m e a p é r i t i f q u e d u B A X Y L ' f c S -
r m i . L K S . » 

(EXTRAIT DU < PETIT PRATICIEN > 

jrga&» de Défense des Intérêts orofessloaoekl 
madicatix et ooarmaceuUqc-S 

DANS TOUS LES CAFÉS ET LES BONS 
ESTAMINETS 

Exigez l'étiquette sur lis boofeiue 583-* 

Chronique des Sports 
CYCLISME 

A n cot ira d'un match-déf i qui e u t lieu 
a v a n t - h i e r a p r è s - m i d i d u r a n t l a =êanoe 
d ' e n t r a î n e m e n t du V é l o d r o m e d'Hiver , n o ­
t r e n a t i o n a l l a c q u e l m a é t é bat tu par le 
c o m i n g m a n a l l e m a n d T n e i l s , q u i lu i a pr i s 
trois t o u r s d ' a v a n c e s u r d ix m i l l e s . 

D é c i d é m e n t o n n e peut p a s ê tre e t a v o i r 
« t é ! V o u s e n teii-'s, l a c ^ u e l i n , 1? tr i s te e x ­
p é r i e n c e 1 

A 

L a C o m m l s e t o n s p o r t i v e de l 'Union V é l o -
c i p é d i q u e d e F r a n c e , ou i a s s u r e d e p u i s 
l o n g t e m p s l ' o r g a n i s a t i o n m a t é r i e l l e d u 
G r a n d P r i x c y c l i s t e d e ta Vi l l e d e P a r i s , 
v i e n t de f ixer l e s d a t e s de l a g r a n d e é p r e u ­
v e a n n u e l l e . 

D 'accord a v e e 1» conserva t ion , d u B o i s 
de V ' i n œ n n e 3 . TV. V . P. a cho is i c o m m e 
j o u r s l e s 14. 18 et '21 ju in . 

A v i s a u x s p r i n t e r s f r a n ç a i s e t e i r a n « e r s 
intéiea!«èP & 1* c o u r s e c l a s s i q u e m u n i c i ­
p a l e . 

Athlétisme 
Le Coanl/! sporlvr de )s Licjua Vélocibédi-

que Beise, réuni dimanche à Bruxelles, a 
pris la décision suivant», au sujet des Jenx 
Olympiques de Londres : 

Le Ligue enverra des coureurs aux Teux 
OlympiqSies, à Londre?, et le« inscrira 
dans toutes les épreuves cyclistes, à condi­
tion hien entendu crue ne pourront prendre 
part a ces épreuves que des coureurs Ucen-
c:'-3 par un» fédération atfUiée a l'Cnion 
Cycliste Internationale. 

LXS COQS 
A L E N 3 

Le d i m a n c h e 26 janvier , a u r a lieu J" Vé-
tab l ' . s s -n ient M e u r i c e O s c a r , rue Ed . BoV-
laer t , :t>. u n ooni o u r s d> co^s n a i n s , u fr . 
p o u r l j f r a n c s . M i s e a v o l o n t é . 

L e G R A N D C O N C O U R S I N T E R N A T I O N A L 
N o u s r a p p e l o n s q u e c'est d e m a i n , 26 jan­

v i er , a 10 h e u r e s d u m a t i n , qu 'aura l ieu , 
s a i i e d e s A s s o c i a t i o n s , l e G r a n d G o n c o u r s 
I n t e r n a t i o n a l o r g a n i s é p a r l a s o c i é t é l e s 
u A m i s do Bapt i s fo ;«. 

Ce c o n c o u r s , c o m m e o n e n vo i t p e u , c o m ­
p r e n d 2.400 f r a n c s d e prix , n p r o m e t d'être 
d e s p i u s br i l l an t s , s i on e n juge p a r l e 
n o m b r e e t l a v a l e u r d e s p a r t i e s e n g a g é e s 
e t d o n t n o u s d o n n o n s c i - d e s s o u s l a l i s t e : 

G o u r l e t Henri , H e n i o J i é t s r d , c o n t r e Lea 
BfcrtouàUôs. H a r n e a . — U s B U é t a , G o n » e -
h a m , contra L e s A m i » R é u n i » , S a U a u o u -
a a a . — HaUo, NoyeUe»-aou»-U»n«, «nxXre 
G o s s e d e Gorre , à B e u v r y . - • B a r a a r t l 
A t h a a a s e , C u n c o y . c o n t r e K m . Carl ier . d e 
G a r v i n . — L e r o y frara*. H a o i n - L i é t a r d , 
c o n t r e L e s F r a n c s - B a t t e u r s , S a i n g h m . — 
Sauita-CathArine-les-LAndialèd», o o o l r e 1EP> 
é t a n t e , LlévînT — B a r o n T h é o d o r e , n u m é ­
r o 5 d e L o o s , contre U r b a l Char l e s , L i é -
v i n . — G e r m a i n , Lena, c o n t r e L e o o i r , R o a . 
v r o y — L a s D é c i d é s , A v i o n , c o n t r e Le'Js 
Al l i é s , d e L e n s . — G a i o d l o m e L e n s o i s , c o n ­
tre L e s A m i s R é u n i s . U é v l n . — L e l e b v r o 
V i c t o r , F o u r n e a , contn» L e s B o n s V i v a n t s , 
L e n s . — B e l e n g u e z . Arraa , c o n t r e Leroufle, 
L a B a s s é e . — D'Haut i i teu M a C a t h e r i n e , 
H a m e a , c o n t r e C a y e t F r a o ç o i » , V i m y . — 
L e e B a r b a s V e n d i n , c o n t r e T o u r b i e n , D o n . 
— L e s A m i s Réuni» , W a v r i n , c o n t r e B o n 
E s p o i r , L o o s . — Sainte-Céc i le , B e r g u e s , 
c o n t r e L e * B o n s A m i s , V e n d i n . — Dubois -
B r o g n i a r d . L o o s , c o n t r e L'Aiffle d'Or, Cuin-
c h y . — V e r d i è r e , L e n s . c o n t r e L e s Tro i s 
8 o u l a u d s . 8 o U a u m i n e a . — Laf«b»re Mini-
q u e , L e n s , c o n t r e l e s F r a n c s - B a t t e u r s , Lie-
v i n . — Lea T r o i s , D o n , c o n t r » L e s A m i s 
R é u n i s , L a b o u r s e . — L e s R o u g e s , W o r m -
h o u d t , c o n t r e Lec l eroq-Baron , L o o s . — Le 
Coq Gaulo i s , A u b e r s . c o n t r e l e s Turbulents . 
N e u v i l l e . — H e r m a n t L o u i s , W'ingea, coa- j 
tre V e n d e v i l l e , L e n s . — T h é r y Liévui , con- \ 
tre D e v a u x , N e u v e - C h a p e l l e . 

L e l e n d e m a i n , 27 janv i er , aa l l e d e s Asso- j 
c i a t i o n s , a u r a l ieu u n s e c o n d g r a n d 000- t 

c o u r s , a v e c 30 f r a n c s d e m i s e ; u n coq ga-
g n a n t £15 f r a n c s , d e u x c o q s g a g n a n t s . U0 
I r a n c s . 

L e t i r a g e a u s o r t a u r a l i eu & i heures , >u 
c a f é T o u l o u s e , r u e P o r t e d 'Arras . M i s s m 
parc à i h e u r e s . Ce c o n c o u r s s e r a stricte­
m e n t l i m i t é & 24 par t i s» . 

A LILLE 

Un grand concours de coqs 11 pour 9 
francs aura lieu hindi prochain, 27 cor 
rant, dans l'établissement du Nouveau Pats 
00, rue Louis Faure, au coin de la rue &•> 
nu»L 

A VIEUX-CONDE 
La Fédération des « Coqueleux x t» 

Vieux-Coodé organise pour demain d-aas* 
Cha 26 janvier, un concours de coqs ctt» 
M .Devaux, dit Meunier. 

U y aura 1&0 lianes de prit, La mise •> 
na de 15 francs. 

Lea chiens ratiers 
A S O M A I N 

D e m a i n d i m a n c h e 28 >anvisr 108. à * 2 | 4 ; 
r e s p r é c i s e s du so ir , a u r a l i e u u n g ™ P 
c o n c o u r s de c h i e n s rat iera o r g a n i s é p a r » 
s o c i é t é « L e s F r a n c s R a U e r s S o m a i n o i s s . 

Il y a u r a 120 francs de p r i x r é p a r t i s c a ­
m e s u i t : _ __ , 

1er pr ix , 35 tr. î 2e , 26 fr. ; 3e , 20 L ; 
Défi de 10 r a t s p o u r 20 I r a n c s e n t r e * -

b è l e , à Bardot , e t F o x , à Pr ident , d ' B * . 
L n b l a i r e a u s e r a m i s a u P a r c p o u r tt( 

détru i t par l e s c h i e n s d e s a m a t e u r s . 
L e b l a i r e a u s e r a d o n n é a u propr iêH-e 

d u c h i e n q u i l 'aura détrui t . M i s e 2 frant* 

COLOMBOPHILIE 
FERMETURE DE8 COT-OMBIERS EN IBM 

Vu l'avi» émis par le Conseil général du 
Nord .dans sa séance du 81 août 1907 : 

Pendant l'année 1908, tous les colombiers 
du département seront fermés : du 1er 
mars au 20 avril indu» ; du 20 iuillet su 
30 août inclus et du l e s octobre an 15 no­
vembre inclus. 

Les- présentas prescriptions ne sont pas 
applicables aux « pigeons voyageurs ». 

Les contraventions au présent arrêté se­
ront constatées par procès-verbal et pour­
suivies conformément à la loi. 

AVANT ET A P R È S 
L'A'CCOUCHEMENT 

SOKCY <MMM> 15 M»r* 1 9 0 7 * "Sejàt 
pour m e s cl iente* avant e t aprèa 
V accoucl iemeat , aoit pour leur» enfanta. 
l 'Kmulaio* SCOTT aFtSTtr*uj«ur« m e e -
tT*> un rrcon»Utuant de premier ordre. 
Le» enfant» trouvent l 'Hmuls iun 
SCOTT si douce et si s a v o v m t s e q u l l » 
la réc lament c o m m e une >-eritable 
f"riandi»c". M m e V^RDIÎLBT, S a g e -

1^ JE^CX^VJBn 
L'hiver r i g o u r e u x q u e n o u s t r a v e r s e * a 

Jbien o u e l q u e s a v a n t a g e s , é t a n t donri. q u e 
le froid, par s o n i n t e n s i t é pro longée , f a pé­
rir u n e é n o r m e quant i t é de l a r v e s d mSCtes 
n u i s i b l e s e t d e m i c r o o r f i a n i s m e s de « l e s 
e s p è c e s ; m a i s a u s s i , q u e de déaordresfihy-
s io log ique» le froid n e peut-i l p a s oces ton-
n e r c h e z l e s p e r s o n n e » s o u t i r a n t e s . D * o n 
n'entend par le* q u e de r h u i n e t i s m e s , # né ­
v r a l g i e s , d e m i g r a i n e s , d e d é r a n g a e r 
d ' e s t o m a c , etc. L ' in f luenza s é v i t met 
b e a u c o u p d ' in tens i té d a n s c e r t a i n e s 

S o u h a i t o n s q u e c e t t e v i l a i n e m a 
n o u s e n v a h i s s e p a s c o m m e e n 188*-' 
b ien b é g n i n e e n a p p a r e n c e , e l l e e s t 
g r a v e , b i e n g r a v e m ê m e , à c a u s e c1 

pl i e s Hong q u e l le e n t r a î n e é s a s u i t e 
l a q u a n t a u x o r g a n e s p r i n c i p a u x d e 

Q u e faut- i l f a i re p o u r «e p r é m u n i » o n t r e 
l e s d i v e r s d é r a n g e m e n t s de l a s a n t é s ce t te 
é p o q u e d e l 'année? E n t r e t e n i r l 'oct iSé s e -
c r é t o i r e d e s r e i n s e t d e s v o i e s in te fc ia l e s 
p a r l ' u s a g e d'un b o n laxat i f t e l a u » fcl*™-
g é e d e s a n t é D u b u s , par e x e m p l e , S W r o n -
«er a i n s i l 'é l iminat ion d e s niatériauÉueéjS 
d o n t le s é j o u r p r o l o n g é d a n s n o s orgeats es t 
la e o u r e e d e la p lupar t d e s maladie»» 

O u t r o u v e c e s D r a n é e a d a n s la p lupf : d e s 
p h a r m a c i e s a u prix d e 1 fr. 50 la b o l S c o n -
t e n a n t 100 d r a g é e s , e t n o t a m m e n t c f c M. 
D C B U S , p h a r m a c i e n 7, r-.;e d e s ArtsJ . iD». 
E n t a c s l a r u e d e R o u b a i x . 

A VENDRE 
V A S T E TERRAIN 

SITUÉ 

rue Chaazy, a Hdlones-Ue 
4.700 mètres carrés 

Bonnes Conditions 
Cadrés ter à M. MARTIN, notoire. ff«nta 

Jacqiteman-aieUée, ou 4» tu* <U Comrah 

Fetnme. 

P o u r q u o i l a M è r e e t 
l ' E n f a n t p r o i l î e n t . 

Parce que l'Emulaion 
SCOTT noarrit l'enfant 
même avant sa naissance, 
et donne à la mère la força 
de supporter les fatigues 
de la grossesse et de 
l'allaitement. Aucune 
autre émulsion ne pour­
rait «a faire autant. 

BaWntUla» «SITOV* franue «otors 
OFr a»Asf1 f̂c»M>s»1r—HiarmMTJL-
SXOaf SCOTT (Vffcmhe: * Clai 
«M, m* *t>a»s«rs. Yijus, 

L ' E M I L S I O N 

SCOTT 
BULLETIN COMMERCIAL 

M A R C H E S D E P A R I » 
Cours de clô<urt du H ianvner i$0$ 

COLZAS. — Soutenus. — Cour. 87 50. — Procb. 
36 »»'. — M . - A T . 84 50. — 4 mai 80 . . . 

BLES. — Calmes. — Cour. » 60.— Procb. 22 90. 
— M.-Av. 23 85. — 4 mars 23 45. — 4 mal i ! 35. 

SOCLES. -— Catoes . — Cour. 1 50. — Proch. 
18 50. — M.-Av. 13 75. — 4 mars 13 75. — 4 mal 
18 25. 

AVOINES. — Calmes. — Cour. 17 «6. — Procb. 
17 80. — M.AT. 18 . . . — 4 mars 18 15. — 4 mai 
18 20. 

U N S . — Lourds. — Cour. 54 . . . — Proch. 53 75. 
— M-Ar . 58 50. — 4 mai 51 7i . 

FARINES. — Cour. 30 20. — Proch 30 50. — 
M.-Av. 30 65. — 4 mars 30 70. — 4 niai 30 95. 

ALCOOLS. — Calmes. — Cour. 42 25. — Proch. 
46 75. — M.-Av. 43 50. — 4 maj 45 . . . — 4 dern. 
40 .» -*~ 3 ocL 38 50 

SUCRES. — Soutenus. — Cour. 28 37. — Procb. 
28 50. —4 mars 29 12. — 4 mai 29 50. 

BULLETIN FINANCIER 

BOURSE D E PARIS 
Paris, s i laststar 1901. 

Le nouvel abaissement du taux oi l iael de l'Es­
compte a la Banque d'Angleterre ramené à 4 % 
produit d'abord une bonne impression en Bourse. 
Par la snile, la tendance générale est plus calme 
et la clôture s'effectue a des cours irreguliers. 

La Rente França:se se maintient soutenue aux 
environs de 96. 

Parmi les Fonii? d'Etats étrangers, nous re­
trouvons sans ngement appréciable l'Exté­
rieure a MJM. IVrc Unifie proffl-ess a 96,50. 
Le Portugais . , est à 61.45. Les diverses sérias 
de Rentes Russes se contentent de consolider leur 
derreèie avance. Le 5 % 1906 est S 96.30. Le 4 % 
J901 oscille entre S 3 » H 84.10. Le 3 % 1891 cote 
SUS» 

Les Sociétés de Crédit conserWDt leurs cours 
antértours. La Banque d e Paris es t a 1461. La 
Crédit Lyonnais s'Inscrit a l i m . 

Le Marche des S o d é e s de Transports manque 
toujours d'entrain. La Tbomson oscille autour 
de 635. Les Omnibus se représentent a 937, le Mé­
tropolitain reste otttrt vers 508. 

Fermeté des Cbsmins Français, mais les varia­
tions peuvent paraître insignifiantes. Le Nord 
1775. Poris-Lvon S 1370. L'OrMan? 4 13*56. 

Le» Chemin.- Espagnols enregistrent peu s e 
chanaament. Nord d'Espagne ISO. Les Andalon» 
a tiS et le Saraao*se h 377. La tenue des Titres 
cuprifères présente quoique irrégularité. La Rio 
es t calme a 1727, la Tharsis es t mieux à 159. Le 
Cipe-Copper se <JiscuVe S 192- La Sosnowica re­
vient S 178S. La Hartmann perd une fraction à 
!»7 l^e Platine se ressaisit un peu a 567. La Ba-
hîo. remonte a 437 La De Beore varie entrw 597 et 
602 

t.e volume dee échanges laisse a' désirer «u oom. 
partiment des Mines d'Or. Rs.«4-ltati4 * 9250. 
Ccldflelds S5.75. Ferreira 430^0. 

B O U R S E D E B R U X E L L E S 
Brutelles, U janvier 190t. 

Le Marche o u Comptant présente toujours auest 
peu d'intérêt que les jours précikl^nts. sous te 
rapport des transactions. Les échanges enregis­
trés s'effectuent oependant e n tendance p lus la-
voruble. 

Le groupt des Tramways est encore de ceux 
06 règne un peu d'animation. Les Caire sont vou-
lus a i lSJ, les Dividende Bruxellois progressent 
S 1Î21 Les Cap. Rotterdam valent largement 142. 
Les Florentin» sont mieux » 426.50. On constate 
encore n'importantes demandes en obligations 
Tramways de Rio S % qui s'avancent S 401. 

Un peu de mieux e n sidérurgie, notamment en 
Thy-Ie-Cbat«au, mieux disposé a 1700, tebe» 
floes des six premiers mois de l'exercice écoule 
a'élevent. nous dit-on. à 1.250.000 fr. Ougrée ÎO 
ressaisit à 1255. Arlgleur se consolide à SS67. Les 

» , «a». alwHaa, Hs/eaasa, » t q o » o h a c u n p e u t a u i T r » c h a a 
idle» a h r o n l q a e » l a » » l a » a a c i e a a e a . l e s Béa» g r a v e a . t e l l e s 
i «1» P o i t r i n e . I i t i a n , B a i » , r a s e . Vesr ta . E s t o m a c , P o s a , l u t » 

m*. fcaaa7lBsP»JtS»»BBS. M l » M I S É S » K 

Armes d» Guerre s e n t e n moins-value à 1.112 50. 
Cockerill plus discuté rétrograde s 1678. 

Les Charbonnages sont e n tendance satisfai­
sante. Anderlues remonte a 847 «t Keasales k 
1.230. On constate de l'amélioration également 
en BernissaK S 560, en Bois d'Avroy à 1.037 Fon-
talne-rEh-eque s'avance à Î.100 et Horloz S 8JM5, 
sans oublier les RSunies de Cnarleroi s 8065, et 
le Nord de Charleroi à 2.72S. 

Lea Zincs continuent de progresser Nébida S 
597, la Viettle-Montsgne a 887 e t l'Austro-Belge 
à S37. Les Zincs de Sllésie accentuent a 1370 leur 
fermeté d'hier. 

Aux industries diverses, les Priv. Pétroles de 
Crosny sont & 675. Las Sucreries de Tli iiuixiiste 
passent à 965 

Dispositions satisfaisantes à la rubrique d e s 
Valeurs étrangères, la Dniéprovienne S 1.380, la 
Russo-Belge mieux a 1.012. Kolamno progresse k 
514. Le charbonnage Kalping s e maintient k 58. 

B O U R S E D E L I L L E 
LffV. ?; fonder H0t. 

Les dispositions restent bonnes au Marché des 
Valeurs charbonnières où l'on s'occupe assez ac­
tivement de certaines Valeurs. 

Aniohe s'inscrit e n léger progrès k 1555. Elansy 
répète le TOurs de 1 450. Bruay s'est bien traité 
è S95, le dixième à 89.25. BiMlv se montre mieux 
disposé k 4780. Le cinquantième se répéta k 96.75. 
Carvin conserve ses bonnes dispositions et sa ra­
masse a 2095. le 5e est fermement tenu k 424. Les 
achats 3ont de plus en plus suivis e n Oarence 
dont le cours s'avance à 195. Courriêres rêobit k 
2585, mais paratt résister d ce prix. Crespin est 
calme k 73. Douchy revient à 961. Dourges re­
gagne une fraction a 309. Escarcelle sans eritrate 
se négocie k 945. Fertay reste bien tenu k 1795-
Flines fléchit k 84,75 Lens se rainasse k 800, la 
dixième cote 81,25. Le 100e progresse a 143.50. Le 
groupe Maries ne se départ pas d<" sa fermeté. Le 
30 % à 2.230, la part 70 % e n augmentation k 
3.099. le soe s'éohanse « 154.75. Llgny sans gran­
de activité a 504. Le 5e Meurchin bien disposé s'a­
vance a 2.753 e n attendant mieux. L'entier est 
demandé par plusieurs acheteum sans oontre-ner-
tie. \f. dernier exercice accuse 100.250 tonnes 
d'augmentation sur 1900 et pourtant les puits 
5 »t S n'ont apporté Jeur appoint que dTirant quel-
quei mois. L'année 1908 promet donc encore une 
nouvelle augmentation d extraction. Tntvenc«lles 
revient à 795 et nous wmble avantageux. Vicot-
gn» fermement tenu à 1.286. 

Denaia-Anzin remonte a 1855. 

T o n » t ô t » q o t souttra», d'Oppr—•iotrt 

P o n d r e ) «t C i g a r e t t e s E s o o u i l a i r » 
avec nombreux QerUflcata de snarlsons > 

— raiaiucag, 

Gaériwa s u s d o o l a o f 
l u i b a n d a g e M la 
mon s u 1* Doesesur 

% 

lenoa. Lista compléta sur demanda Ces 805s 
personnes a s mettent U s a votoctlers, pour s e » 
setgoemaata. k la dispositloa d» tons ceux — 
leur guértsoo radical» pourrait Inkéranser. 
autres personnes ont demandé le secret abi. 
Nombreux « ind lds t s admis s u x «*«—»*î t de les 
de rEtat et da l'armée après avoir été guéris 
de la Hernie ou du Varteoeète ou 6VJ l*Hydroce*l 
qui las avait tait écarter momentanément. 

Selon les eas , te prix est de 87s a (50 fr., paya» 
Mes après entière guérisoa sur qnUtaasa et eet» 

fa7w 
Uflcat de garantie pour ta s i s . 
catlve envoyée gratis. La docteur BASTIN 
spédalfté • HtmltM • depuis 1890 ; I est , e n d a t a 
le p r e s s e r spécialiste h » née»», e t Q c e s'oeaapl 
que de cette asoJe spécialité. 

Pour être renseigné rapidement et cTnrtt 
façon précise sur toutes la» valeurs de Bour­
se, et notamment sur les Qmrbonnagee, s'a» 
dresser au foornal 

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 
publié a UUe, 5, Grande-Place, 

On y trouve tentes tes Informations flnar* 
cières intéressantes et une Revue des a i s r 
chés de Lille, Paris et Bruxelles. 

saji 
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LA COMTESSE 
DE CHJ.RNY 

— s i r e , dit- i l , T* p e r s o n n e q u e V o t r e M a -
i e s t é doi t r e v o i r c e m a t i n e s t a r r i v é e e t a V 
fe»Dd d a n s l e s a n t i c h a m b r e s . 

t iTSts X V I fit u n m o u v e m e n t d i n / n j i é t a a » 
t n r e g a r d a n t Gi lbert , 

— S i re d i t celui-c i . s i je n e d o i s p a s v o i r 
to p e r s o n n e q u ' a t t e n d V o t r e M a j e s t é , j e p a s ­
s e r a i p a r u n e a u t r e porte . 

— N o n , M o n s i e u r , dit L o u i s X \ L p a s o e z 
Dar c e l l e - c i - v o u s s a v e z q u e je v o u s t i e n s 
p o u r m p n a m i e t «rue je n'ai point de s e -
e r e t p o u r v o u » ; d'a i l leurs , l a p e r s o n n e q u e 
î t e t t e n d s e s t u n s i m p l e « î e ^ t f h o m m e qtjf a 
a u t r e f o i s é t é a t t a c b e à l a m a i s o n de m o n 
b è r s ? et qSi v i e n t r e c o m m a n d é p a r lu , ; c ' e s t 
™? f idèle s e r v i t e u r , e* Je v a i s v o i r s'il «-<* 
T s i bte d e S r e q u e l q u e chope , s i n o n p o u r 
K t a m a i n s pour s a ferame*et s e s e n t a n t s . 
Î S V r t B Ï Ï S s s r î G U b e r t , v o u s s a v e . q u e v o u s 
ftpttz touiours b i e n v e n u a m e verur v o i r . 
^ n d m i ™ v o u s v i e n d r i e z p o u r m e p a r i e r 

— S ire , d i t Gilbert , n e fa i tes j a m a i s e n ­
l e v e r do v o t r e c h a m b r e le portra i t de Char­
l e s S t u a r t : c 'es t i m b o n c o n s e i l l e r . 

Et . s ' inc l inant . il sort i t j u s t e a u m o m e n t 
o la p e r s o n n e a t t e n d u e p a r le roi s e p r é s e n ­
tait à ta porte p o u r e n t r e r . 

Gi lbert n e p u t re ten ir u n cr i d e surprise* , 
c e g e n t i l h o m m e , qu i a v a i t a u d i e n c e d e S a 
M a j e s t é , é ta i t c e m a r n u i s de F a v r a a que , 
hu i t h d i x jours a u p a r a v a n t , il a v a i t r e n c o n ­
t r é c h e z Ca/î î iostro, e t d o n t ce lu i -c i lui a v a i t 
a n n o n c e la mort fata le e t p r o c h a i n e . 

KIX 

regarder com 
me complètement battu T 

' ^ i - n - , «i dit, Mooaieur, que j'en par-
, e 5 s a î s ^ r r e . V q n s JT réOécnirais; S 

^ ^ t - ï T S » ; cTrt S ee moment Je 

arasAtT 

T a n d i s q u e Gi lbert s'êloiwnait, a n pro ie a 
u n e t erreur i n c o n n u e q u e lui inspira i t , n o n 
p a s l e c o t é réel , m a i s le c o t é i n v i s i b l e e t 
m v s t é r i e u x d e s é v é n e m e n t s , l e m a r q u i s d e 
F à v r a s éta i t , c o m m e n o u e l ' a y o n s dit d a n s 
le c h a p i t r e p r é c é d e n t , in trodui t p r è s d u fOl 

^ A i n s ^ V e l a v a i t fai t l e d o c t e u r , Q « * e r t . il 
s 'arrê ta a la porte , m a i s l e w U W u i t v u 
d e s s o n e n t r é e , lui fit sijfhe d * P P T o e n e r . 

F a v r a s s"avança e t s ' incl ina, a t t e n d a n t 
r e s p e c t u e u s e m e n t q u e l e ro i lui a d r e s s â t l a 

P aLoui"s X V I f ixa s u r lui o s r e « a r d i n v e s t i ­
g a t e u r qui s e m b l e fa ire par t i e d e I é d u c a t i o n 
d e a r o i s , e t qu i e s t p l u s o u n » ' n s «rtiflcieU 
p l u s o u m o i n s profond, s e l o n l e c é m e d e c e ­
lui o u i l ' emplo ie e t qui l ' a w u q u e . » 

T h o m a s Mahi , m a r q u i s de P a v r a s . é ta i t 
o n « n t i l h o m m e d e h a u t e t a i l l e ^ â B é d e , < î ^ _ 

t « n l » - c i n q a n s , de t ° u r a W . « ^ r M r t o rtlfeT-
m e a ta tots . a v e c u n e p h y s i o n o m i e vrew-ne 

^ l ^ r l n ^ l u T r u ^ a r j n c favorab le , e t qo*V 
a o e e h e e e c o m m e u n s o u r i r e p a s s a • r o r j e a 
sarieja d u COJL s entc'ou-snant d a t a « p u r n n -

terroger . 
— V o u s ê t e s le m a r q u i s d e F a v r a > .Ion-

s i e u r ? d e m a n d a le roi. 
—— Oui , , s i re , répondi t l e m a r q u i s . 
— V o u s a v e z dés i ré m è t r e p r é s e n t a f 
— J'ai e x p r i m é a S o n A l t e s s e , M. l e tom-

t e d e P r o v e n c e , m o n vif d é s i r d e dajDser 
m e s h o m m a g e s a u x p i e d s ddvro i . 

— M o n frère a g r a n d e c o n t i l h e e e n vous » 
— J e l e c r o i s , s i re , e t j ' a v o u a q u e m a j ar ­

d e n t e a m b i t i o n e s t q u e c e t t e conf iance so i t 
p a r t a g é e p a r V o t r e Majesté . I 

•»- M o n frère v o u s c o n n a l t ^ e p u i 3 lonjî-
t e m p s . M o n s i e u r d e F a v r a s . / 

— T a n d i s q u e V o t r e M a j e s t é n e m e con­
n a i s p a s . . . jo c o m p r e n d s ; m a i s que 'Vetre 
M a j e s t é d a i g n e m interroger , e t d a n s dix 
m i n u t e s e l le m e c o n n a î t r a a u s s i b i en que m e 
c o n n a î t s o n a u g u s t e frère . 

— P a r l e z , m a r q u i s , d i t L o u i s X V I en Je-
t a n t u n r e g a r d de co té s u r le porta i t de Char­
l e s S t u a r t qui n e p o u v a i t ni s o r t i r entière­
m e n t de s a pensée , n i s ' écar ter t o u t à lait 
d u r a y o n d e s o n oeil : par lez , je v o u s écot te . 

— V o t r e Majes t é d é s i r e s a v o i r î . . . 
— Q u i v o u s ê t e s e t c e q u e v o u s a v e z fait. 
— Qui je suie , s i r e ? l ' a n n o n c e s e u l e de 

m o n n o m v o u » l'a di t : je s u i s T h o m a 3 , mar­
q u i s de F a v r a s ; Je auto ne) k B l o i s e n 1745 ; 
je s u i s en tré a u x monsrraeta irea a q u e u e 
a n s e t j'ai t a i t d a n s c e c o r p s , l a c a m p a g n e 
de 1761. J e rus e n s u i t e c a p i t a i n e e t aide-ma­
jor d a n s le r é g i m e n t d e B e l z u n c e : p u i s lieu­
t e n a n t d e e s u i s s e s d e l a g a r d e d e M. l e com­
te de P r o v e n c e 

— Et c'est e n ce t t e eraaHté q u e v o u s aver 
c o n n u m o n f r è r e ? d e m a n d a l e r o t 

— S ire . J'avais eu l ' h o n n e u r d e lui «tre 
p r é s e n t é u n a n a u p a r a v a n t ; d e s o r t e qu'il 
m e c o n n a i s s a i t déjà. 

E t v o u s a v e z qui t té s o n a e r v l e e » 
r e n d r e k V i e n o * . — E n 1775, s i re , pour m a p 

on fo l tait Jawaanattr» mai 

fille u n i q u e e t l é g i t i m e d u p r i n c e d'Anhalt -
S c h a u e n b o u r g . 

— V o t r e f e m m e n"a j a m a i s é t é p r é s e n t é e . 
M o n s i e u r ? 

— N o n , s i r e u n a i s e l le a l 'honneur , e n o s 
m o m e n t m ê m e , d'être c h e z l a r e i n e a v e c 
m o n fils 

L e roi fit u n m o u v e m e n t d' inquiétude qui 
s e m b l a i t dire : A h lia r e i n e e n e s t d o n c ? 

P u i s , a p r è s u n m o m e n t de s i l e n c e qu'il e m ­
p l o y a è. s e p r o m e n e r d e l o n g e n l a r g e e t & 
jeter f u r t i v e m e n t u n n o u v e a u r e g a r d s u r l e 
portra i t de C h a r l e s I w . 

— E t e n s u i t e ? d e m a n d a L o u i s X V L 
— E n s u i t e , s i re , j'ai, il y a t r o i s a n s , l o r s 

de l ' insurrec t ion c o n t r e le S tabtouder , c o m ­
m a n d e u n e l ég ion , e t c o n t r i b u é p o u r m a part 
a u r é t a b l i s s e m e n t de l 'autorité ; p u i s , j e tant 
l e s y e u s a u r l a F r a n c e , s t v o y a n t l e m a u ­
v a i s e s p r i t qu i c o m m e n ç a i t à y t o u t d é s o r ­
g a n i s e r je s u i s r e v e n u a P a r i s p o u r m e t t r e 
m o n é p é e e t m a v i s a u s e r v i c e d u roi. 

E h bien. M o n s i e u r ! v o u s a v e z v u . e n 
effet, d e t r i s t e s c h o s e * , n 'es t -ce p a s ? 

i— S ire , j'ai v u l e s Journées d e s 5 * t 6 oc­
tobre . 

Le ro i s e m b l a v o u l o i r d é t o u r n e r l a c o n v e r ­
s a t i o n . 

E t v o u s d i t e s , m o n s i e u r l e m a r q u i s , 
eont inua-t- i l , q u e m o n frère. M. l e c o m t e d e 
P r o v e n o e a s i g r a n d e cont tanoe e n vtros , 
qu'il v o u s a charRé d > m e m p r u n t c o n s i d é r a ­
b l e ? 

A c e t t e q u e s t i o n i n a t t e n d u e , ce lu i q u i eû t 
é t é 1 a e n t i e r s e û t pu v o i r t r e m b l e r d'une 
s e c o u s s e n e r v e u s e le r i d e a u «ro» t e r m e i t a 
m o i t i é l ' a l côve d u roi, c o m m e s i que lqu u n 
e û t é t é c a c h é derr i ère c e r ideau , e t t r e s s a u -
Ur M. d a F a v r a a , a i n s i ou» ta ratt u n h o m m e 
p r é p a r é h u n e d e m a n d e e t aTKroei o n e n 
a d r e s s e t a n t k c o u p u n e a u t r e . 

— Oui s i r e « e f f e t . diWJ, s i c ' e s t m e 
aasma d» oonlianca «os as ttmattes à m 

g e n t i l h o m m e d e s in térê t s d 'argent , c e t t e 
m a r q u e de c o n f i a n c e . S o n A l t e s s e R o y a l e 
m ' a l a i t l 'honneur d e m e l a d o n n e r . ^ 

L e ro i a t t end i t la sui te , r e g a r d a n t F a v r a s . 
c o m m e s i l a d irec t ion qu'il v e n a i t d e ta ire 
p r e n d r e à l ' ins truct ion offrai t & s a c u r i o s i t é 
u n p i u 3 g r a n d i n t é r ê t q u e c e l l e qu'el le a v a i t 
d 'abord. 

L e m a r q u i s c o n t i n u a don? , m a i s e n h o m ­
m e d é s a p p o i n t é . 

— S o n A l t e s s e R o y a l e é t a n t p r i v é e d e s e s 
r e v e n u s par s u i t e d e s d i f f é r e n t e s o p é r a t i o n s 
d e r A s s e m b l é e , e t p e n s a n t q u e ta m o m e n t 
é t a i t v e n u o ù p o u r l a c a u s e m ê m e d e l e u r 
p r o p r e s û r e t é , a é ta i t b o n q u e ses p r i n c e s 
e u s s e n t u n e forte s o m m e à l e u r d i s p o s i t i o n . 
S o n Al t e33e R o y a l e , d is - je , m ' a Menas d e s 
c o n t r a t s . . . 

— S u r l e s q u e l s V0U3 a v e z t r f w v é * «SOe 
prunter . M o n s i e u r 2 

— Oui , s i re . 
— U n e s o m m e c o n s i d é r a n t e , c o m m e v o u a 

d i s i e z ? 
— D e u x m i S i o n n . 
— E t c h e z qui ? 
F a v r a a h é s i t a p r e s q u e S r é p o n d r e a u ro i . 

t a n t l a c o n v e r s a t i o n lui s e m b l a i t s o r t i r d e 
l a v o i e . et . p a s s a n t d e s g r a n d s i n t é r ê t s gé ­
n é r a u x a l a c o n n a i s s a n c e d e s i n t é r ê t s par ­
t i cu l i er s , d e s c e n d r e en f in d e ta po l i t ique a ta 
pol ice . 

— j » v o u a d e m a n d e e h e s q u i v o u s a v e c 
e m p r u n t e ? r é p é t a le roi . 

— S i re je m ' é t a i s d 'abord a d r e s s é a u x 
b a n q u i e r s S c h a n m e l e t S a r t o r i u s ; m a i s ta 
n é a o c i a t i o n a y a n t é c h o u é , j'ai e u r e c o u r s à 
u n b a n q u i e r é t r a n g e r qui , a y a n t e u c o n n a i s ­
s a n c e d u d é s i r d a S o n A l t e s s e R o y a l e , m ' a 
le p r e m i e r , d a n » s o n a m o u r p o u r n o » pr in ­
c e s e t d a n s s o n r e s p e c t p o u r ta r o i , ( a i t ta ira 
d e s of fres de s e r v i c e . 

— A h L.. Et v o u s n o m m a s o» b a n q u i e r Vm 
_ S tea , d i s an, Uaaltant f s c n a s v 

— V o u a c o m p r e n e z b i e n , m o n s i e u r , U s s t x 
t a le roi , qu 'un pare i l h o m m e e e t b o n & e s t » 
ntittre, e t q u e Je d é s i r e s a v o i r a o n n o m , n a 
fût -ce q u e p o u r l e r e m e r c i e r d e a o n d é v o u a i 
m e n t , s i l ' occas ion s e n p r é s e n t e . 

— S ire , d i t F a v r a s , M s e n o m m e ta baron! 
Z a m n n e . 

— A h l di t L o u i s V L c ' e s t va I t a l i e n t 
— U n Gêao î3 , s i r e . 
— Et il d e m e u r e ? 
— Il d e m e u r e S S è v r e s , s i r e . , . Jus te s a 

f a c e d e l'endroit , c o n t i n u a F a v r a a , o ù M 
v o i t u r e d e V o s M a j e s t é s é ta i t a r r ê t é e , te a 
oc tobre , p e n d a n t ta r e t o u r 'de V e r s a i l l e s 
q u a n d cas é g o r g e u r a , c o n d u i t s p a r M s r a t . 
v e r r i è r e s c-t M. I» d u c d'Aigui l lon , t a t o a t e n t . 
d a n s ta pet i t c a b a r e t d a p o n t d a S è v r e s , trU 
s e r p a r l e co i f feur d e l a r e i n e l a» d e u x t ê t e » 
c o u p é e s de V a r i c o u r t e t de D e s h u t t e s f_ 

Le roi p â l i t e t s i . à c e m o m e n t , a e û t 
t o u r n é tas y e u x v e r s l 'a lcôve , U e û t v a l é 
r i d e a u m o b i l e siagitet» p l u s n e r v e u s e m e n t 1 

e n c o r e ce t t e s e c o n d e f o i s q u e ta p r e m i e r » . 
Il é t a i t é v i d e n t q u e ce t t e c o o v e r s a t j o o h a 

pesa i t , e t q u ' a e û t voulu p o u r benyruiasp n é 
p a s r a v o i r e n g a g é e . 

A u s s i réso lut - i l de la t e r m i n e r a u pans tAtj 
— C e s t b i e n . M o n s i e u r , dtt-fl, J» v o t a q u e 

v o u s ê t e s u n Adèle s e r v i t e u r d e l a rovauté,-
s t je v o u s p r o m e t s d e s e p a s l 'oubl ier d a n * 
l'occasion. 

[X rators-J. L H J M J U * . 
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